SEANCE DU 22 MAI 1903. 


PRESIDENCE DE M. ZEILLER, PREMIER VICE-PRESIDENT. 

M. Gagnepain, vice-secretaire, donne lecture du proces- 
verbal de la seance du 8 mai, dont la redaction est adoptee. 

Lc Secretaire general donne lecture de la Notice necro- 
logique suivante : 

NOTICE NECR0L0G1QUE SUR Francois CREPIN, 

par SI. le D r X. 4-II.I.OT 

La moit de Francois Crepin, qui met en deuil la Belgique savante 
tout entiere, sera vivement regrettee par les botanistes frangais, en par¬ 
ticular par la Societe botanique de France, dont Crepin faisait partie 
depuis de longues annees, et au sein de laquelle il comptait de nombreux 
amis. Qu’il soit permis a Fun d’eux, parmi les plus humbles mais les 
plus sinceres, de resumer en quelques lignes la vie de travail perse- 
verant, de genereuse initiative, de devouement patriotique et de sympa- 
thique bienveillance qui Cut celle de Francois Crepin. 

Ne a Rochefort, province de Namur, le 30 octobre 1830, d’une famille 
des plus honorables, Francois Crepin, a l’instar de ses freres, dont plu- 
sieurs ont rempli des fonctions importantes dans les services de I’Ktat 
beige, essaya de la vie de fonctionnaire. Surnumeraire des postes a dix- 
huit ans, ildevint,en 1850, commis de I’Enregistrement et desDomaines; 
mais, deja passionng pour la botanique, il consacrait tout son temps dis- 
ponible et une partie de ses nuits a ses cheres etudes, en particulier a 
apprendre le latin indispensable pour les naturalistes, et employait les 
jours feries a des excursions botaniques. L’etude des plantes semble avoir 
« refroidi de plus en plus son zele pour la bureaucratic » et attire sur 
lui « le mauvais ceil de ses chefs », comme il l’a confesse lui-meme (1); 
car, au bout de deux ans, Crepin donna sa demission et rentra dans sa 
famille, qui, loin de lui tenir rigueur de cede decision, semble avoir 
favorise,au contraire, les etudes scientifiques, pour lesquelles il avait un 
gout inne et des dispositions evidentes. 

Pendant dix annees consecutives de travail personnel et acharne, 
Crepin se mit en possession des connaissances botaniques les plus eten- 

(1) F. Crepin, Guide du botaniste en Belgique, 1878, p. 11. 



